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de l’Afceniion, à la décharge dn Bras Occiden­
tal de ce Fleuve.

S IT IO E N T A  , Ville de la BafTe-Mœfie : 
ptolomée 1 la marque au voilînage du Danu­
be. l e  MS. de la Bibliothèque Palatine litL/- 
tiotenta pour Sitioenta. Si nousen croyonsNi- 
ger le nom moderne eft Tulza .

S IT IO G A G U S , Fleuve de la Perfide. Pli­
ne 2 le compte au nombre des Fleuves qui fe 
jettent dans le Golphe Perfique.

SITIPE N SIS , Siège Epifcopal d’Afrique, 
félon la Conférence de Carthage î , où Argy- 
rius eft dit Epifcopus Sitipenfts. On ignore de 
quelle Province étoit ce Siège.

S IT IP H A , Colonie de la Mauritanie Céfa- 
rîenfe , félon Ptolomée 4 . Le MS. de la Bi­
bliothèque Palatine porte Sitiici Colonia , au 
lieu de Sitipha Colonia: Voyez S i t i f i s .

S IT IP H IS . Voyez S i t i f i s .
S IT IV E N S IS  E C C L E S IA , Eglife d’Afri­

que . Il en eft parlé dans la Lettre de Saint 
Auguftin au Comte Boniface ; mais apparem­
ment qu’il faut lire Sitifenfts , ou Sitiphenfis.

S IT IU M  . On trouve ce nom dans Fron- 
tin s . Q. Fabius Maximus dans fon cinquième 
Confulat fe trouvant avoir affaire en même tems 
à quatre Nations foulevées ; favoir les Gau­
lois, les Umbriens , les Etruriens &  les Sam- 
nites, commanda aux Troupes qui étoient re­
liées dans Rome de marcher vers Sitium; & à  
cette nouvelle les Etruriens &  les Umbriens, 
s’étant rétirez pour aller fauver leurs Terres, 
Fabius&fon Collègue Décius vinrent aifément 
à bout du refte . On voit par-là que Sitium 
devoit être aux Confins de 1’ Etrurie &  de 1’ 
Umbrie, ou du moins dans l’une de ces deux 
Contrées . Modius au lieu de Sitium lit Clu- 
ftum ; dans ce cas il ferait queftion d’une V il­
le de l’Etrurie .

S IT O M A G U M , ou S i t o m a g u s , Ville de 
la Grande-Bretagne : l’Itinéraire d’Antonin la 
marque fur la Route de Venta Icenorum à Lon­
dres, entre Venta Icenorum &  Cambretonium, 
à trente-deux milles du premier de ces Lieux, 
&  à vingt-un milles du fécond . On croit que 
c’eft aujourd’hui Thetfordy en NordFolckshire. 
Il paraît que c’eft la même Ville que la Table 
de Peutinger appelle S i n o m a g u m .

S IT O N , Ville de laTheffalie, félon Etien­
ne le Géographe. Voyez I t o n e .

S IT O N E , Ville de la Macédoine: Pline 6 
la met au voifinage du Mont Athos . 11 y a 
apparence que c’eft la même Ville que Sénè­
que 7 appelle Sitonia.

S IT O N E S , Tacite 8 nomme ainfi l’un des 
trois principaux Peuples qui habitoient la Scan­
dinavie . Les Sitons , dit-il , font vorfins des 
Suions ; & ,  quoique dans tout le refte ils leur 
foient femblables, il y a pourtant cette diffé­
rence , que c’eft une femme qui commande chez 
eux, tant ils dégénèrent non-feulement de la 
liberté, mais encore de la fervitude. Us habi­
toient au-delà duMontSevo 7 , qui lesféparoit 
des Suions . Ceux-ci s’étendoient à l’Orient, &  
les Sitons étoient bornez à l’Occident &  au M i­
di par 1 Océan. Les Anciens n’ont point mar­
qué diftinêlement en combien de Peuples fedi- 
vifoit la Nation des Sitons. Cependant comme 
Ptolomée place les Chadini dans la partie Oc­
cidentale de la Scandinavie, on ne peut guère 
fe difpenfer de les mettre au nombre des Si- 
tons . Les Bergii de Pline peuvent auifi être 
compris fous ce nom général, de même que les 
Habitansde l’Ifle de Nerigort. Dans la fuite ie 
nom des Sitons fut changé en celui de Normands 
qui leur fut commun avec les Suions ; &  on
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vint enfin à les appeller Norvégiens, nom fous 
lequel ils font encore connus aujourd’hui. Ces 
Peuples, dit M r.d’Audiffred 10,  vivoient dans Ane. 
un grand dérèglement, avant que Norus , fils Géosr- *• 
d’Humblus , Roi de Suède les eût fubjuguez.
U les ramena par fa douceur &  par fon adret- 
fe , &  leur imprima d’abord la crainte des D ieux.
U leur fit une forte de Religion ; &  afin de 
les mieux retenir dans le devoir , il leur pre- 
ferivit des Loix , leur apprenant par des in- 
ftruàions &  par des exemples à régler leur v ie .
La mort de ce Prince fit naître plufieurs pe­
tits Royaumes, dont le partage caufa de grands 
différends ; de forte que les Sitons laffez des 
Guerres C iviles, abandonnèrent leur Pays, &  
commencèrent à courir les Mers fous le nom 
de Norvégiens.

S IT O P H A G I. Voyez M egasa  .
S IT O U Y  , Rivière de l’Amérique Septen­

trionale, dans la Louïfiane. C’eft le Bras Mé­
ridional par lequel la Rivière des Akaufas fe 
jette dans le Miffiffipi , à dix-huit lieues au 
Nord de l’Ancepercée, & à  fept lieues au M i­
di du Bras Septentrional de la même Rivière 
des Akaufas.

S I T T A C A . Voyez S i t a c a .
S IT T A C E N E , Contrée d’Afie dans l’AfTy- 

rie: Ptolomée 11 la place près de la Sufiane - 11 llb-i -c,T* 
Pline 12 qui dit qu’on appelle auifi cette Con- 11 lib.é.c.v. 
tre'e A rbelitis  &  Palteftine , lui donne des bor­
nes fort étendues: Inter bas gentes ettque M efe-  
nen Sittacene eft eadem A rb elitis  &  P a la ftin e  
d i t t a . Cependant les autres Auteurs diftinguent 
la Sittacène de l’Arbelitide . Dans le Chapi­
tre 2 6. Pline met la Sittacène la Sufiane &  la 
Perfide au Nord de la Médie. Strabon J3 écrit 15 lib. K. 
S i c e t a n e , au lieu de S i t t a c e n e . Il nous ap­
prend que pour aller de Babylone à Sufe , on 
traverfoit toute cette Contrée. Dans le Livre 
précédent il dit qu’originairement on l’appelloit 
Sitacène; mais que dans la fuite on lui donna 
le nom d’Apolloniatide.

S IT T A C E N I, Peuples d’Afie dans la Sar- 
matie Afiatique. Strabon J4 les met au nom- ,4 in,.u. P. 
bre des Peuples qui habitoient fur le bord des 4<s- 
Palus Méotides.

S IT T A P H IU S , Ptolomée nomme ainfi un 
Champ de l’Afrique propre, &  le met au M i­
di du Pays des Peuples Sabubures. Le MS. de 
la Bibliothèque Palatine lit S i t a p h i u s  , au lieu 
de S i t t a p h i u s .

S I T T A R D , Ville d’Allemagne *S , au Du- , 5 samson, 
ché de Juliers, &  aux confins de celui deLim- Atias, 
bourg. Cette petite Ville fituée fur une peti­
te Rivière , environ à une lieue de la Meufe,
&  à fept lieues au Midi de Ruremonde fut pres­
que toute ruinée en 1677.

S IT T E B E R IS  , Ville de l ’Inde , au deçà 
du Gange, félon Ptolomée 16. iî lib7.0.».

S I T T I ,  Vallée de l’Ifle de Candie, remar­
quable pour fon affiette& pour fa fertilité. El­
le eft entre des Montagnes fort hautes &  rudes,
&  n’a que deux entrées très-étroites &  très- 
difficiles, qu’un petit nombre de gens peut gar­
der &  défendre contre une grande Armée . Le 
dedans a plufieurs Fontaines , Arbres, Vignes 
&  Champs labourables; de forte que cette Val­
lée peut nourrir plufieurs milliers d’hommes.
Cette Vallée eft, félon les apparences, ce que 
le Pere Coronelli , dans fa Carte de l’Ifle de 
Candie, nomme Cam pa S ih it t i  . Dans ce cas 
la Vallée de Sitti ferait dans la partie Orien­
tale du Territoire de Candie.

S I T T IA N I. Voyez C i r t a .
S I T T I C I . Voyez S itipha . >7 Délices
S IT T IG B O R N , Bourg d’Angleterre I7 , au ° r-

Com-

SI T.


